
FUM FZ 
LESCIGURES

Maison t\ VENDRE
Ire maiaou ou bois, contenant onze 

chambres et i\ is<Se m deux ogements avec 
grand jardin, hangar et 
numèio 692 et 594, rub 
Bonnes condi dor’s

OECUUVfciVt'ij i MPORTANTE

ogv
MIPt terrain spacieux, 

St. Patrice, Ottawa.

CABLE
DlPin HEBI.NEET

ASTI-DiVlsïaKKlTlQlKlli Spécifique con*• t- la D'ph'hèrie et au
tres maux (' : (j-1 ye, guérissant 

Consomps'u/i, Bronchites et 
hh unies.

LA DIPHTIiiîKlB VAINCUE,!
Aux ravagea de cette maladie terrible et 

roputoo incnrablr, un . trouvé un remède 
qui u a jamais failli, i.'expérience de plus 
ie dix années Je succès constants, et des 
centaines de certificats adressés à l'inven
teur par des peravaï notables et dignes 
do foi attesttinl 'ctucacité v,aiment éton
nante de ce rom Mo.

Inventé et p o-.aré

MANUFACTURÉS PAR

S. DAÏIS & FILS
\Ji N° LACERTB.

Lévis, P. Q.

AJVIEM; O ^'JADIENS

TRESOR EFS DVPUFTIQUES
préparés ausui p r le mémo, en 
les pharmaciens et en dépf't chez

ELKEAH *1.4 HI F,
VI Rue Boltou, Ottawa.

3 déc.

ON DEMAND!! vente chez

Un garçon, âgé de 14 à 16 
d o génôra emenl utile dans 

rivée. S’adresser à Mue Béla

ans, pou r se 
une ma 

...juger, si ifue 4 janvier 1884.IS
1.» €»ui|>n(ii;e du Chemin 

«le Fer

Canadien du
f Bureau du Skor6tàirk.
I Montréal, 11 Janvier 1884. 

Le dividende 8«*mi-annucl sur le capital-ac- 
tions do la compagnie, au taux de trois pour 
cent par année, garanti par l'arrangement 
intervenu avec le gouvernement au Ca
nada, et un divideadv-intéidt semi-annuel 

lémentairc. au taux do deux pour cent 
ée, déclaré par -eUe compagnie, for- 
Hiiointement uu dividende semi-an- 
r le dit capital-actions au tau* de 

Cinq pour veuî par nnne©
SERONT &YÊ3 LH

LUNDI, 18 FÉVRIER 1834

DES soimissions cachetées, portant la 
souscription “Habillements i our la Police 
à cneval," et adressées à VHonorable Pré
sident du Conseil Privé, Ottawa, seront 
reçues jusqu’à midi, Jeudi, 14 Février 1884.

Des formules imprimées de soumission, 
contenant tous les renseignements voulus 
niant aux articles et les qualités requises, 

seront fournies par le soussigné.
On ne recevra que es soumissons qui se

ront faites sur ces formules. On pou ira 
voir des échantillons de tons les articles eu 
s'adressant au 

Cha

nue! su;

Bureau du Soussigné.
gnée d*un chèque^ accepté " ^arune'ban- au* actionnaires inscrite à cette date, 

que canadienne, pour une somme “ égale à , toaudat* Pour ,a valeur de ce divi- 
dix pour cent” du to ta de soumission, le- dende, pavabks a Ut sucvursûle de la Banque 
quel chèque sera confisqué si la personne Jc M°ntreal» 69 Wall sirei-.t, New-York, se- 
refuse de signer le contrat sur demande de roul ll.vr6< *e cl ap«os le 18 février, ru bu- 
ce faire, ou si elle n< glige de compléter le £rau des a6enl8 de la compagnie, MM. J. 
service entrepris. Si la soum ssiou u’est pas ^cnncdy, To<l 4 Cie, 63 William street, 
acceptée le chèque sera remis. New-York, aux ac/iouaciroa inscrits comme

Il ne sera rien payé aux journaux qui pu- fendent s aux Eiuts-Unis et en Canada, 
blirontfccevte annonce sans y avoir été d’a- 1*iua Ic,s aut,cs mandats seront livrés, à la 
bord autorisés. meme date, au beiemi de MM. Morton, Rose

Bartholomew Lane, Londres, Angle-* Cie,

seront fer 
26 janvier, et se>< 
a. m. le samedi 23

FRED WHITE,
Contrôleur 

P. C. du M. O. N res de transfert de la compagnie 
més à trois heures p.m., le samedi 

réouverts à
Ottawa, 10 Janvier, 1884.

février 1884 
Par ordie des nirecteurs,

CHARLES DRINKWATER. 
______ Secrétaire.

10 heures

Chemin de fer do Mord
A PARTIR OR

LUNDI, ‘-27 Sepfeiubre 1883.
Les trains oh «'Uleront comme suit :

Malle. Exprès*Assortiment Complet
Départ de i 
Montréal pour
Quebec.......... J

Arrivée A Què
3.00 p.m I O.OOp.ir 

9.50 p.m 6.30 a.m£. G. IA VERDURE Départ de 
Québec po -•
Montréal......

Arrivée à 
Montréal... .

Départ do 
Montréal po 
St. Fe'ix 1
Valois ..........

Arrivée h S j 
Félix de Ve-;

Départ de St.l 
elix deVaiok 

pour Montréal o.Oü a.m ...........
Arrivée à
Montréal.......j 3.50 a m....... ..........

9.15a.m 10.00p. m 

4 05 p.m 6.30 a. u»
No. 96 Bue RIDEAU.

30 mars 1883

VIEUX DE 54 ANS

L’Elixir 8.20 p.m! ......

Végétal tiakamique

KBu tiur 4ou j les Trains pour Passa* «** 
il y a des magnifiques Chars-Palais et 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains t 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent do Mont 
réal et Québec à 4 p. ro.

Le:> 1 rains dreufont d'après l’heure ue 
Montréal.

En connection uvoc le chemin de fer iv 
Grand Tronc et le chemin de fer Canada 
Atlantic

BURFAU G NGRaL: Québec.
BUREAU DES BILLETS : Nos. U* 

Rue SamWacqucs, et à l’hôtel Windsor 
iMontréal.

QUEBEC : Yis V/is*l'hôtel Saint-Lot u..
A. DAVIS,

N. H. DOWNS
A subi une épreuve 

QUATRE ANS, et a été 
meilleur remède contre les

Rhume#, la Toux, E.,, Cloque* 
lue lie et toute- leu » aladle* 

des Poumon#.

PRIX
25 cts. et «1.00 la Bouteille.

de CINQUANTE 
reconnu comme le

VENDU PARTOUT, et par
n. O. DACIER, Cttitwa.

Surin tendantU mal las 1er Déc. 1882 là

F. M0FFET, Secrétaire de la rédaction etf administra tearLA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE”

tails sur la qualité des travaux sur 
différentes parties du chemin, et dit 
qu’en général la compagnie a 
compagnie a exécuté son contrat 
d’une manière irréprochable.

L’automne dernier, afin d’aider 
la compagnie du chemin de fer 
canadien du Pacifique à se procurer 
le capital nécessaire pour la cons- 
'ruction, par le placement de ses 
actions non vendues, le gouverne
ment a consenti 
dépôt entre sts m 
et de garanties suffisantes, à assurer 
le paiement d’une dividente mini
mum de fois pour cent, pendant 
dix ans, sur soixante-cinq millions 
d’action*, cet arrangement étant 
fait avec la conviction que par là 
les actions seraient plus fermes et 
acquierraient plus de valeur sur le 
marché ; mais un concours de cir
constances défavorables a empêché 
!a réaliaatron de ces espérances et 
la compagnie n’a pu obtenir Je 
capital nécessaire par la vente -te 
son stork.

ECHOS DU PARLEMENTLE CANADA
Sir Richard Cartwright a donné 

avis qu’il présenterait, demain, une 
résolution déclarant que le minis
tre des finances ne devait pas avan
cer $3G0,000 à la Banque d’Echange 
dont les affaires étaient alors em
barrassées, et surtout qu’il ne de 
vait avancer aucune somme quel
conque sur la garantie personnelle 
d’un directeur, membre du Sénat.

C’est donc tout simplement un 
vote de non-confiance que ménage 
sir Richard à la chambre.

Ottawa et Hull, 6 Février 1884

LÉGISLATURE D’ONTARIO

Après un débat prolongé sur 
l’adress.', M. Meredith a proposé 
hier, un amendement qui a été 
rejeté par 45 contre 33. C’est donc 
une majorité de 12 pour M. Mowat. 
Plus de quarante membres ont 
parlé tour à tour pour ressasser les 

V éternelles questions des frontières, 
des cours d’eaux, des droits provin
ciaux. Le chef du gouvernement 
a déclaré, en réponse à certaines 
rumeur-, qu’il était plus que jamais 
disposé à rester à la tête de son 
parti.

le, moyennant 
ains d’une somme

1884 JANVIER 1884

GRANDE
Un état déposé sur le bureau de 

la chambre nous apprend que s^pt 
fermes établ.es et entretenues par 
le gouvernement pour l’instruction 
des Sauvages, ont été fermées de
puis le premier janvier 1882. Ces 
fermes sont celles de la rivière de 
la Queue d’Oiseau, du Fort PeUy. 
du Lac Croche, de Qu’Appelle, de 
Indian Head, du Lac au Canard, et 
de Prince Aiber . Le gouverne
ment a cru que les Sauvage 
avaient eu le temps de s’instruire 
suffisamment dos détails de la cul
ture. En 1882. ces fermes qui ont 
employé 450 Sauvages, coûtèrent 
$19,105 et en 1883, $11,336.

VENTE
AlttiBiXT (MUTANT

Avant (la prendre l’inventaire.

5 LIGNES A tON MARCHE 5VOITURAGE PAR TERRE Sir Charles dit qu’il veut mainte 
nant discuter cette question posé
ment et sans récrimination coure 
personne, et qu’il cherchera avec 
grand soin à donner à la chambre 
un etai fidèle de la position.

Loisque le contrat actuel a éf* 
accorde au syndicat du Pacifique, 
l’opposition disait que le gouverne 
ment lui accordait des conditions 
trop avantageuses, mais»les faits 
ont prouvé le contraire. Le syndicat 
a déposé entre les mains du gouver
nement $8,000,000, qu’il ne p-ut 
pi- to iclier, et des garanties de 
premier ordre ; il ne demande au
jourd’hui aucun changement dans

:
ETOFFES A ROBES—703 pièces d'étof

fes à rob.*s, achetés en job Les 
rneifleures que nous ayons jamais eues.

COUVERTES—311 paires pour être ven
due! pour moins du coût do la rna- 
nnhciure.

GILETS POUR DAME—160 gilets pour 
dame (un autre jub), a moitié prix.

TOILE A NAPPES—49 pièces venant 
d’être reçues. La moins chère à 
Ottawa.

TAPIR—96p èces qui doivent être vendues 
pendant le mois. Bon marché

Le projet de loi que voudrait 
faire adopter M. McCarthy, au suj t 
des voitvriers par terre, est impor
tant. Nous y lisons que ceux ci ne 
seront responsables de la perte 
d|effels valant plus de$50, à moins, 
comme le dît le bill, que lors d. 
leur livraison à la station, au bu 
reau, magasin o i entrepôt de voi
turier, ou à son agent, teneur de 
livres, conducteur, charretier on 
autre employé, la valeur et la na 
tnre de ots objets n’aient été dé 

1?j> clarées par la personne qui les 

envoie ou les remet, et qu’un 
surcroit de prix de transport, ou 
l’engagement de le payer, ne soit 

‘ accepté par le voiturier, ou son 
agent ou employé qui recevra ce
paquet ou colis.....

Cet acte n’entend p s, néanmoins, 
modifier la responsabilité des voi 
turiers coupables de négligence ou 
d’incurie. Et aucun contrat gêné 
rai ne saurait, non plus restreindre 
cette responsabilité, s’il n’était 
signé du propriétaire des effets, 
puis jugé juste et raisonnable par 
le tribunal.

i Il appert, d’après un dernier rap
port soumis à la ch unbre, confor
mément à l’acte refondu d s che- les conditions de son "contrat et U 
mins de fer. que les recettes de la* se*ait facile de terminer le ch* -

rnin à la date prévue par le contrat, 
croit

nwi mm & c«.,
compagnie dti chemin de fer d > 
Pacifique, se sont élevées à 81,491,- 
351, pour Tannée expirée le 30 juin 
1883, et que l°s dépenses d’exploi 
talion se chiffrent par 83,953,468, 
C-? qui représente un profit net de 
$537,883. Voici le détail -les opéra 
lions :

i 1891., mais ie gouvernement 
qu’il est dans l’mteiêt du pays que 
le chemin soit terminé à l’automne 
1885, et c’t si pourquoi il avait 
consenti à accorder la garantie sur 
les $65,000,000 et il manquerait 
aujourd’hui à son devoir s’il m* 
p oposait pas les résotionsactuelles.

Les Conditions :1e cette avance 
sont qu’à l’avenir le paiement sera 
fait à la suite de l’exé* ution des 
travaux, d’après lu système suivi 

les autres contrats publics 
les canaux et autres chemins de fer. 
L’ingénieur en chef du gouverne 
ment fait l’estimation de ce que 
coûtera l’exécution des travaux sur 
une certaine distance et recom 
mande le paiement ; et la somme 
de $22,500,000 ne sera payée que 
sur certitude que l’ouvrage sera 
entièrement complété.

Nov 152 < 1154,

RUE SPARKS.

I

Entretien de la ligne, bâ- 
tim»n‘.s ....

Coût et réparation des 
en i s............................... $1.693,745

Coût et entretien des wa
gons

Dépenses générales du 
service

....... $ 590,937
pour sur

$ 528,310 

$1,410,476

LA QUESTION DU PACIFIQUE ROBES DE BUFFLES !
ROBES DE BUFFLES ! 1

LES PILOTES

LA SEANCE D’HIERM. Amyot, l’actif député de Belle 
chasse, a présenté un projet de loi 
dans le but de constituer en corpo 
ration les pilotes qui font le service 
entre Québec et Montréal, 
affaires de cette corporation seraient 
gérées par cinq directeurs, dont les 
devoirs et attributions se résume
raient ainsi : Faire des réglera nts 
pour Vadmiristration de ses biens; 
régler la discipline d s pilotes , éta 
blir de temps à autre l’ordre dan» 
lequel les pilotes serviront comme 
tafùe; determiner le mode de rem 
plir les vacance^ survenant dans le 
nombre des directeurs, pendant la 
durée de leur charge ; régler la 
manière de procéder tant aux as
semblées générales de là corpora
tion qu'aux assemblées du conseil 
de direction ; faire le partage et la 
distribution des revenus ; pou voir 
à la nomination, régler les devoir 
et fixer le salaire des différents olli 
ciers nécessaires a la bonne g -slioi 
des affaires de la corporation ; fixer 
les dépenses de la corporation ; 
enfin, régler toutes les matières se 
rattachant de l’a te.

I Sir Char es donne ensuite lecture 
d’un état détaillé de affaires de la 
compagnie laquelle a dépensé jus
qu’à ce jour la somme de $58,695,365 
en frais de construction de la ligne 
principale et d’embranchements, 
en achat de chemin de fer tels que 
le Canada Central, le chemin de 
fer du Nord entre Ottawa et Mont
réal, achat des steamers pour faire 
la navigation sur les lacs, matériel 
roulant, etc., etc. Le montant que 
la compagnie a reçu du gouverne
ment en argent, en terres publiques 
et celui qu’elle a réalisé par la 
vente de lots de vi!h> s’élève à la 
somme de $2:,687,874 de sorte 
qu’elle a dépensé $36,0u7,491 dans 
te pays de plus qu’elle n’a retiré du 
gouvernement. Cet état des affaires 
de la compagnie a été contrôlé avec 
soin par deux hommes très experts 
en semblable matière, M. Miall, 
commissaire du département du 
Revenu de l’intérieur et l’ingénieur 
en chef des chemins de fer du 
gouvernement, M. Srhrib r, qui se 
sont tous deux rendus à Montreal, 
ont fait une revue approfondie des 
üvr. s de la compagnie et ont trouvé 
l’état qu elle avait fourni parfaite 
ment exact.

L r Charles parle ensuite de i’im- 
portance que la compagnie attache 
à construire un chemin véritable
ment transcontinental qui se touche 
aux deux oc-' ans ; c’est dans ce but 
qu’elle s’est imposée de grands
sacrifices pour atteindre la tête de Des avis imprimés, contenant de plus am- 
la navigation océanique en été, le ' ,e3 informations quant anx conditions du
port de Montréal, et qu’elle ne f™lLPar?Vé’ Peuvent 6tr®

_____  „ ’ , formules de soumise on peuvent être obte-
nêgllge aucun moyeu dour alimeu nues aux bureaux de poste de New-Eding- 
ter ltî trafic en allant le chercher rgh et d’Ottawa au uu bureau du soussi- 
aux poils de l’Allant^ue dans le «né- „ p
Canada comme aux Etats-Unis. inspecteur des’poste.
Sir Charles dltquil ne doute pas Bureau de r Inspecteur]

(Suite et fin sur la quatrième page.) \ ^Janvîer^*1SS4^ J

nd DEPOT DE ROBES DE 
, dans les salles d’encan de

Allez au gra:
BUFFLES,

term. ncKiBEWtv, 29 rue spurks/'s*
Discours de sir Charles Tupper

en face de l'hôtel Russell.

I. La séance s’ouvre à trois heuresLes
et quart.

Sir Charles Tupper propose que 
la chamb.e se forme en comité 

considérer certaines résolu-

peaux de buffles de $6 à $20, de 
rier, d’ours du nord et japonnais. 

Sur 33 peaux d’ours il m’en reste quatre 
seulement, et j’ai vendu 150 peaux de loup- 
cervier. Mes capots en pelleterie se vendent 
aussi très rapidement, car les prix sont très

Venez tous au grand dépôt de robes de 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marchand peut acheter et mes prix 
sont au plus bas.

J. B. TACà'BERRY,
Encanteur.

Grandes 
de loupcerv

pour
tious concernant le chemin de fer 
canadien du Pacifique. En proposant 
ces résolutions, sir Charles dit que 
les prévisions de Tannée dernière 
quant à la construction du chemin 
ont été plus que réalisées, car il 
est évident àujourd’hui que la 
ligne sera complétée dans l’au
tomne de 1885, et le chemin ouvert 
au trafic dans le printemps de 1886. 
Après avoir donné quelques expli 
cations au sujft e la clause 43 du 
cor rat, sir Charles parle de la 
construction des 213 milles de che
min entre Port Moody et Kamloops 
qui sont faits de la manière la plus 
satisfaisante. $7.000,000 sur les 
$9,000,000 accordés aux entrepre
neur pour la construction de cette 
partie du chemin ont été dépen-é? 
et le contrat sern complété avant 
le temps spécifié.

La compagnie du Pâcifique a, en 
ce moment, 9,000 employés à son 
service sur la section au nord di: 
lac Supérieur, et elle poursuit ses 
travaux avec une grande vigueur.

ml
CONTRAT DE MALLE

DES soumission cachetées, adressées 
maitre général des Postes, seront reçues à 
Ottawa jusqu à midi, VENDREDI 22 FE
VRIER 1884, pour le transport des malles 
de Sa Majesté, par contrat pour quatre ans, 
dix-huit fois par semaine aller et retour, 

New-Edinifb irgh et Ottawa à partir 
prochain.

sport pviit-étre fait à pied ou au
tre me. i h s u ailes devant quitter le bu
reau de New-Edingburgh tous ks jours, di
manches exceptés, à 8 00 a. m., 1.00 p. m. 
et 7.00 p. m. et devront ôtr- rendues au bu
reau de Poste d'Ottawa à 8.20 a. m., 1.20 
p. m. et 7.20 p. m.

Les malles devror.t quitter le bureau de 
poste d'Ottawa immédiatement après cha
que échange de malles et être rendues à 
New-Edingburgh dans les vingt minutes 
suivantes.

saà

du 1er Avril

A

I

Il vient d’être intenté sept autres 
poursuites contre des sous-officiers 
rapporteurs qui avaient refusé 
d’enregistrer les vot-s d’électeurs a 
Algoma.

L’opposition disait, lorsque le 
contrata été accrde, que le gou
vernement n’enigeait pas de la 
compagnie un chemin d’assez 
bonne quai.té, mais les évènements 
ont prouvé le contraire. Les entre
preneurs ont construit un chemin 
qui ne le cède à aucun autre che
min transrontimntal en Amérique. 
Sir Charles donne ensuite des dé

M. Fabien Gingras, traducteur 
aux Communes, est mort ce matin, 

’ à si résidence à Ottawa.

I

T.E CANADAabonnement ANNONCES

Première insertion, par ligne...§0.10 
0.05 
0.06 
M*

Payable'd’avance, p&r'an...........83,
do do quatre mois., 10)0
do do un mois..

Edt. Hebdomanaire, par an.......  1.00

Tous le# jour» ... ... 
Troie loi* var semaine

0.25 Une ioie la semaine 
A long terme, couditi<*v? entraîne

JOURNAL QUOTIDIEN

i*

Ottawa et Hull, Mercredi, 6 Février 18846e année No. 31
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PASSAGERS i
■Jours *

JLLMAN.
lonaventure, de Mont
er Uru.id Tronc. Ver- 
ns du chorn.n de 1 r 
les ‘igneis s’étendent 

unes, et a x vi les do 
>y, A.bany-, et New-

f. Ih63, les trains cir-

Arr. it Montréal. 
11.a.» a.m.

Arr. ft Ottawa. 
12.20 |».in. 
&.00 p.m.

se rend nt direo- 
ngement de chars 
mmout de tous les

iu"c! 
onto et toi.tes les 
jui arr.ve à Toronto 
train partant d’Ot- 

icordc à la Station 
1 avec l’express de 
Central arrivant à 
, Burlington 12.10 
a.m., White Rivet 
'oncurd 5.35 a.m., 
.Nashua 6.55 a.m., 
ton 8.30 a.m. 
ü Nashua avec les 
Providence et tous 
N. E. R. R’s. 

Montréal à 8.45 du 
3 Vexiiress de nuit 
v-York viû Spring- 
1 Lowell h 7.00 p.m , 
m. et New-York U 
Montréal à 8.25 du

à 8 heures du 
oteau avec le

(’1ERE CLfiSSl
S EN ACIER
d et .l’est changent de 
re i 1 ontréal où leur 
l'r.iy e.xtr

tir n'importe quel en-
ra et sans que

o renseignement pec- 
ntux du Grand Tronc, 
i billets, rue Elgin, 
ce des trains sont 
du 75èmc méridien 
e trois raienutes avec

. G. LINSLEY,
Gérant.

lagers.
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enteurs 
[e & Cie.,
vets iflnoenlb h 
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e à d ssert, cV«t le 
tomachique connu, 
n vwre h vin le 1 
un purgatif sûr e 
se fait sentir sans 
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LÉ CANADA, 6 Février 1884

AVls Important aux Dames
«l’Ottawa et «les environs.

MM. D. Chisholm et Cie> ont ré 
doit leurs chapeaux, nuages, man
teaux, châles, pardessus, au prix 
coûtant, et toutes les autres mar
chandises en magasin réduites de 
dix pour cent, dans le but de vendre 
autant que possib'e de leurs mai* 
chandises d’hiver avant que les 
nouveaux effets du printemps 
vent. Rappelez-vous de l’adresse : 
Magasin de modes de Lome, 39 rue 
Sparks, la première maison du 
genre en gros et en détail à Ottawa.

TEMOIGNAGE CONVAINCANTCES AMÉRICAINSEU AETRE TEMOIGNAGE
Je me suis démis l’éjiauie à la suit 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do< 
leurs furent appelés, mais ne purent n • 
mettre mon bras à son état naturel. A| r* > 
121 jo irs de soullra’ices atroces, j'aHa’i à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis,. • 
médecin réussit à me remettre le bras e: 
position, mais les nerfs étaient tellemei 
contractés que je ne p uvais plus que plu 
mon bras à ung e droit. Les nerls f < 
raissaient étie en lil d’acier 
tous les remèdes ordina'res, 
du vinaigre, du Brandy el ie l'ai met 
mais „sans aucun effet marqué. Not 
avions une petite quantité de votre a* t 
et Uniment d huile. C’est le ren.èdo qv . 
donné les mei leurs résultats. Je m 'i 
trouvé que dans une pha-1 
quanlit1, • t ayant îema

ne savions 
tant de valeur 
tisfaits Je mon témoignage que depuis!I 
en ont acheté et en ont vendu des quai, 
tués. Mais comme je ne pouvais allé dit 
vu que l’on pariait déjà de me mettre sou 
l’influence de l'Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les nerfs. J’ai pivl i 
vous écrire immédiatement pour vous it 
mander de menvover six bouteilles, ma 
avant que la seconde fut épuisée, les < ri: 
étaient détendus et je pouvais me servi» 
de mon bras avec iaciiité ei sans ilovltiu.

Permettez moi do vous dire que ..ot 
■ mus servons habituellement de voit ai 
nica et iinime.il d’huile comme n mêe 
pour les brûlures, écorchures, entorse, 
maux de reins et en général pour i mp* 
les maladies externes et cela av< r 
meilleures résultats qu’aucun remfc :o i. 
peut donner. Mon médecin donne sut e. 
livre approbation a ce remède.

Voire tout dévoué,
R y vu. D. Gooiiuy,

Pembroke, N. Il

—Ainsi, Monsieur, vous aimez 
ma fille ?

—Oui, Monsieur
Mais avez-vous assez d’argent 

pour la faire vivre comme il faut ?
-.l’ai $30,000 à la banque 

revenu de $5,000 par année.
—De l’argent en banque, je vois 

êtes un financier, vous

Montréal. 29 janvier 1884.

Monsieur C. D. Giroux, pharmacien, 601, 
vue Notre-Dame ouest, Montréal. 

Monsieur,
je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais essaye les 

toutes les prepara- 
résultat.

et un

; j applique 
de l'alcool e'

unes après les autres 
lions sans obtenir le moindre bon 
J’étais aussi chauve qu’on peut le deve
nir en aussi peu dé temps.

S r votre recommandation, j essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont c mmencé à repvusser, at 
après en avoir usé trois boites j avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. G est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous Con
ner cette faible marque de reconnaissance
et je conseille à tous ceux <pit miraient «-
malheur de perdre leurs cheveux de r-e 
servir de La V lé ta.

HUBERT LAROSE,
No 624, rue Not e-Dame ouest, 

Montiéal.

am-que vous 
devriez le placer sur des obligations 
qui doubleraient votre intérêt ; 
ainsi j’ai des actions qui payent 
10 ?.c.

Le jeune homme, court retirer 
son argent de la banque et achète 
de ces bonnes obligations à son 
futur beau-père.

Après son départ Lucy entre dans 
le cabinet de son père * t lui de
mande?

—William vous a t il demandé 
votre consentement?

—Oui ma fille.
Vous av z dit oui ?
Non ! ma cher

d’argent pour se mette en ménage.
—Mais il a 830,000.
Oh non. 

d’acheter des actions qui dans V> 
mois d’ici ne vaudront plus rien. 
Et, vous comprenez bien • ue je 
vous aime trop pour vous voir 
épouser un pauvre homme, et de
meurer au 6e étage.

io et en pet:» 
aux phorm. 

quo garuiiieut pus ter»
Eh bien, mu répond reut-ils,. ol 

pas que ce remède avait au 
I.s ont été tellemei.i sh

SOCIETE
Le t) DUHAMEL étant obligé défaire 

une ah enco do deux mois pour remplir 
ses devoirs 
Dr F. W Chi 
ci n déjà avanlag moment connu dans le 
district d'Ottaw a, à se joindre à lui, pour 
U pharmacie et la pratique de la profes
sion médicale. Jusqu'à ce jour le Dr 
Duhamel ne s’est pas occupé activement 
de la pratique de sa profession ; mais, dès 
aujourd hui, on peu requérir ses services 
ainsi que ceux du Dr Church, le jour et la 
nuit. Ils seront en état do répondre à 
l’appel des malades dans la cité de Huit 
el les environs.

La pharmacie va être augmentée consi
dérablement, de sorte que le public y 
trouvera tout ce qu’il faut, à très pas prix.
No. 230, rue Principale, Hull

Près du nouveau bureau de poste.
Hull, 3 janvier 1884

parlementaires, a induit Je 
îrcli, d’Aylmer, jeune méde-

LA VILLE ET LA PROVINCE Il n’avait pas

—,T. U. Beaudry, maison de tail
leur New-York, No. 523, rue 
_ Pour un habillement de 
première classe, venez an No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor
timent de draps, tvve ids anglais 11 
écossais vient d’être reçu. Un - 
visite est sollicitée.

La chasse au renne—Les chasseurs 
du territoire de Kippewa disent que 
les rennes ont été vus en grand 
nombre, en cet endroit, pendant 
cette saison ; mais qu’il a été très 
difficile de les saisir, vu le manqu ! 
de croûte sur la neige.

Il vient justement
Sussex.

lmPETITE GAZETTE
DCRION &, DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

MO Rue Sosrks et 503 Rue Sussex,

Aux visiteurs—Les no nbreux vi
siteurs qui viennent à Ottawa pen
dant les sessions, ne doivent pas 
manquer, en débarquant du train 
à la gare du chemin de fer du Pa
cifique, ou avant d'y monter, dè se 
rendre au magnifique restaurant 
Iroquois, ritué en face de la gare 
Union. Le sauvage qui sert d’en- 
-teigne invite tout le monde à en
trer s’y réconfort r. Les vins, li- 
qip urset bières sont toujours de 
première qualité et 
prompiitude et avec goût. M. G. 
Gratton, le propriétaire et M. Paré, 
le gérant, sont toujouas attentifs à 
ce que satisfaction soit donnée 
patrons de l’etablissement.

—Par le temps de variations at
mosphériques que nous avons ao 

Achat — L’Union Saint - José pi Llieuement les gens feraient bien 
d’Uttawa a complete, hier soi:, (1».lV0ir cRez eux une bouteille de 
l’achat de l’édifice en briques, co Sirop de gomme d’epinette rouge 
de la rue Dalhousie et de la n.v DIi Gray. Ce sirop est une prépa 
York.qui servait autrefois de temple , atjon scientifique et contient en 
aux disciples du révérend M. A ni . >ollllion parfaite de la gomme qui 
L’Union Saint Joseph paie 83,50» | suiute ,je cet arbre. Il n’est rien 
pour cet édifice, la maison ait c0 lime ce remède pour guérir le 
nante comprise dans l’achat. rhume ou la toux. En vente chez

tous les pharmaciens. Prix 25 cts.

Ayant souffert du Rhumatisme pendai 
longtemps, on m'a conseillé de fane l'e 
saie do votre Arnica et liniment d’üu; 
La première application me donna u t Si : 
lag^ment immedia , ot maintenant je su. 
eupabla d’agir à mes allaires, grâce à vol' 
medecine meiveiueuse.

Je suis voire tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Su Gonstaat, Montréal.
En vente chez G. >’. -auieh, rue Sussex 

( Utawa.

Un chemin de fer-*-M. Houde, d* 
pu té de Maskinongé, propose d - 
construire un nouveau chemin d 
fer qui partirait de Louiseville, 
Rivière du Loup (en haut), ol ira t 
jusqu’à Matiawan. M. lloude fai 
sait signer, hier, une pétition d - 

de l’aide au gouvernv-

OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du C'-nadu. 
Grands avantages pour les fêtes.

Ulie «loiizaliie «le Portrait**
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
servis avecmandant 

meut pour ce projet
$3.00. .1. B. A MA JG,

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
et VITRIER

Photographias de toutes grandeurs, satis 
faction garantie.

isite est sollicitée chezAvis.—Pour le rnal de dents, L s 
brûlures, les coupures et le rhum t 
tismt, servez vous du Pain Killer 
de Davis Voyez l’annonce dai - 
une autre colonne.

DORION et DRLORME, 
No. 140,

569 rue Sussex, coiii de la rue 
18 üct. 1883. •

aux
rue Sparks el 
Rideau.

la.

Lotion Persienne Marchand de

PEINTURE
et de VITRES,La LOTION PERSIENNE eut la meilleure 

préparation connue jusqu'à présent contre
lo MASQUE, les ROUSSEURS, les BOUTONS OU
tout s autres maladies de la peau.

Cette préparation ne contient rien qu- 
injurieux à la peau, et pour cette raisoi 

est recommandée d’une manière spéciale 
comme une excellente baü de toiinvte.

Pas de bureau de toilette bien garni sans 
bouteille de LOTION PERSIENNE.

En vente chez tous les pharmaciens.

*526 RUE SUSSEX
O T T A W. A

M. A rial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’al 
iaires ; il surveille lui-mêmt 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Une demande—U:s membres coi &Q bouteiUe.

1 si - sssi
M. Stephen, le pré.-ident de la cou |,,b ri,Umep, la toux, et toutes les aflecti 
pagilie du Pac fique, d’établir j .lus poumons, soit pour les enfants ou les 
‘erminus du chemin à l’Atlantiqn adultes, car j’en ai l'ait usage pendant dix 
’•an» la Nouvelle Ecosse, de faço tj~ Tla

tout le trafic du û»Oi( n)n^onf ut nous croyons que chaque
tamilie devrait en faire usage en suivant 
bi.-n les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

Dépôts en gros à Montréal,
MM. LYMAN SONS A Go. 

KERRY WATSON & Co 
H. SUGDEN EVANS & Ce Les propriétaires tr< uveront 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

4 Jan. 1883.

J. A. POflllNVILLE.
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa
A toujours à son Etal un 

complot de

Viandes de premier Choix,

. ce que
Ouest passe sur le sol canadien. E 
laissant le terminus à Montréal o 
uort de grands risques que i 

...délit les ports de Boston et .
Portland qui pri Aient de noti | au prix coûtant, d’ici au mois

mars, Vins rouge, blanc et Sherry, 
Brandy, Gin, Old Tom, Rye, en 

j caisse et au gallon. Pour vous con 
vaincre du bon oparché, venez nous 
faire une visite.

N. A. Savaiid, vue Dallmusie.

17 mars 1883 la

Avis aux hôteliers—Je vendrai, 
de AVIS PUPLIC est donné par le présent 

'une demande sera faite au Parlement, î 
prochaine session, pour obtenir un act« 

constituant la Compagnie du chemin dt 
fer de Vaudreuil et Prescott 
LACOSTE, GLOBENSKY, BÏSAILLON <k 

BROSaEAU, 
Avocats des requérants. 

Montréal, 14 novembre 1883.

commerce. Ces députes propose 
la construction d’un3 ligne cou 
vtd Fredericton.

q»assortiment

Pas de humbug—Encore un no 
veau témoignage 
Valeria. Qu’on lise la lettre de 
Girouard, dans laquelle l’ex dép 
de Kent, reconnaît jue celte ine: 
mable préparation lui a vendu 
chevelure qu’il avait perdue. A\ 
une pareille découverte il n’y 
plus lieu de rester chauve. Avi 
tous les intéressés 

A ce sujet, il est bon que tu 
prémunissions ceux qui font usr.g 
de la Valèria contre la dispositio 
générale à en employer plus qm m 
direction l’indique. 11 est abso u 
ment nécessaire de se conforn 
stiictement aux directions. Lex 
est nuisible.

Telles que BŒUF,
MOUTON,en faveur de

VEAU
AGNEAU,Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi
cile, M. ■ Duhamel remmeie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a acco dé jusqu'à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

LARD SALE
LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc.,
A des prix gui di fient toute compe 

lilion.
t/gÿ~Vae visite est sollicitée.
Ottawa, 28 mars 188S

E. Vi ZIiM
BIJOUTIER et HOBI.OUEB

No, 330, Bue, Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AN
plct de Bagues, Anm ;:ux 
les d’oreilles. Montr- 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

gc fait à ordre sous le plus cour 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl
12- VSSXXTA,

Porte voisine du VARIETY II AI !..
1er dec,

"Assortira rt com 
Epingles, Bouc1

:

CHEMIN DE FER Ouvr

» 82—ARRANGEMENTS D'IUVEI{-H3

mÉS©»**!!’P. €. ALLLAUt A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés)
Départ de la Pointe Lévis
Arrivée à la Rivière du Loup..... 12 55 p. m,

Trois Pistoles
Rimouslli.......
Gampbelllon-
Dalhousie...... .
Bathurst.......
Newcastle....
Moncton.........
Saint Jean......
Halifax...........

s- race r.l à “la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 1U p. m

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
endent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se '■accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Gram 
froTC à 9.23 p. m., restent à Campbelltoi 
le dimanche,

Le char Pufraan qui part de Montréa- 
les lundi, mercredi et vendredi se ren i 
directement à Halifax, et celui qui part h 
mardi, le jeudi et le samedi se rend 
Saint-J

Pour billets et tout arrangement cou 
cernant le tretet les passag r», s’adresser i 

R. C W- MacCUAIG

y
1 ai

M
comme suitTAILLEUR MILITAI! E

OTTAWA I 8.10 a.m

KHRKIRIS,. 2 05 p. m. 
.. 3.49 p. m.

8 3o p. m. 
.. 9 15 p. m 
..11.17 p. m. 
.12.52 p. m.

4.00 a. m. 
.. 7.30 a m. 
..12.45 a. in

do
Mlÿ I (loHabillements, uno spécialité, au magasin 

militaire de Broadway,
133 rue Sparks, Ottawa.

Les messieurs désirant avoir un habille
ment complet devraient rendre une visite au 
magasin militaire Broadway où les étoffes 
dans les meilleurs goûta viennent d’être
”,M'‘ P. C.J AUCLAIR, Prop.

133, rue Sparks.

ière qualité de draps noirs anglais 
venant d’être reçus au magasin invita.re 
Broadway. Ces drap- seront spécialement 
pour habits de cérémonies et la meill 
place pour les avoir est chez

P. C. AUC LA iR 
133, rue Sparks.

Habillements et pardessus d’hiver de pre
mière qualité, vendu., à 10 pour cent de 
moins que les plus bas prix ordinaires au 
magasin militaire Broadway, 133, rue Sparks
Ottawa.

25 do
doCEI

j/ami r>rs pin nix

Le public d’Ottawa et de ses envir 
invité à venir examiner notre 
contenant ce qu’il y a de plus 
de plus élégant en fait de

WANrEAUX tT. D LMftNS.

assortimen 
nouveau e

do
do
do
do
do

vu Seaisxm et doublés en fourrures, pou 
dames.

Une spécialité de gar 
chons, Gants, Ci. 

m. tames.
Le plus bel 

Ottawa, ua 
du choix

nitures de fourr ros, 
apeaux, Casques elDE PERRY DAVIS

assortiment qui existe 
uel on -n’a que l'embarras 

prix sont toujours les pins 
bas, chez

-CDRIS INTERIEURKMEa • 
3^ guérit la Dyssenterie, le Chi '< 
la Diarrhée, les Crampes et les 1 ' 
leurs d’Estomac, les maladies du F» .t 
la Dyspepsie, les Indigestions, te: 
Rhumes Soudains, la Toux, etc. H. L. COTE;
Employé à l’exterieur
(Ej il guérit le Panaris, les Enge 
lures, les Entorses, les Ulcères, le 
Brûlures, la Rhumatisme, le Ncurai 
gies, les Douleurs dans les Membre, 
et les Jointures, etc., etc.

En vente chez tous les Pharmacien* 
25c. et 50c. la Bouteille. 

Prenez Garde aux Imitations.*^

128, Rue Rideau.
Sept. 188 la

AVIS Pl BUC
landes pour habits de 

Lgasin militaire Broadway,
x ________de la ville.
P. C. AL' LA IR, propriétaire.

133, RVh PARKS, OTTAWA 
17 jan. 83. 1 an.

Donui-z vos commande 
Cérémonie au n a 
et le u oins cher <

Est par le présent donné 
pensable u aucune dette 
nom sans un écrit de

AUGUSTIN MARCOTTE. 
Saîit-Àndrô Aveli^i, 15 janvier 188». 2e

que je ne serai res- 
contractée en mon

ma main.D. POTTINGER,
Surtntendant général. 

Ottawa. 19 Dé« 1882 ta

F B,TT X Ta '

FAUTE E

+ TKOISIEMl

fOMATES I.Sui

Ah ! fit la mai 
Oui Avec ce 
quelque choi 

vaiÛer il pouri 
part d’associatio 
t reprise ou bien, 
ne à l’étranger, < 
ailleurs.

C’est bien pe 
lieu de cela il s’: 
son capital.

—Alors, tant 
t’aura bien pn 
qu’il est indigt 
faits.

—Mathilde, li 
cuser.

—Non. Mai 
avouer, je n’ai ei 
fiance.

Le marquis n 
est vrai qu’il pc 
tre que 
tout à fait tort.

—Ma mère et 
été prévenus p: 
marquise, tu n 
confira er demai 

, ai dit aujourd’h 
noiicerap toi-m 
veux bien fain 
ponront rester 
qu’à la fin de la 
ne doivent pas 1 
à l’hôtel de Cou 

—C’est bien, 
quis, je can se 
avec madame c 
Sosthène.

La jeune fer 
s’approi ha d’um 
encadrée ,.e ver 

—La belle i 
comme *ce ciel 
ment étoilé !

^. Le marquis v 
■IpK. d’elle, et, d’un 

sa taille, il la 
—Elle appuy 

sa tête sur l’épi 
. -, et. regardant le

—N’est-ce pi 
quand on s’aim 
deux?

ŒUVRESDEUX BOITES ra

Pour 25c DE

I

Oscar McDonell,
EPICIER Eï MARCHAND DE VINS

loi. Hue. HI DE AV,
OTTA IVA.

t

LES CANADIENS de L’OUEST Ktt
Ihés une Special te —Deux volumes in 8, de 800 

pages, avec 21 gravures—$3
sa fen

1

20février 1883 UN PA KALI ÈLE : LORD BEA- 

CONSFIELD ET SIR JOHN 

A. MACDONALD-^-Brocbure 
politique—25 cents.

liisnoluliüu de Fociéié i|
Les soussignés annoncent que 

Phiibert et Arebanibnult, neint
dé-

la. société
res, tauis- 

corateurs, sera dissoute de con
sentement mutuel au premier de février 
prochain.

Tout argent dû à la société devra être 
p iyô ù M. George Phiibert.

tl.lU\l\ D’HAIim LA VALLÉE DE L’OTTAWA 

—Etudeü’flüTOIWKE ET D’HIVER sur ses ressources 

agricoles, forestières, miné

rales, ses chemins de fer, 

ses canaux, etc—Brochure de

CHAPEAUX et CASQUES,
est des p m- considérables et comprend 

‘cites les nouveau'és.

Notre asioihment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

50 pages—25 cents.mm A BOA MARCHE. ra:

NOTRE ASSORTIMENT DE

CH E MISES
•ie toute description, est le plus considé

rable qui soit en cette ville.
Xos Prix sont des plus Populaires.

PHILEMON WEIGHT OU 

COLONISATION ET COM

MERCE DE BOIS—Etude

LA. SECOÎ

—Le lendemi 
Coulange eut a 
re d’abord, et 
dame de Perny 
versation.

Le soir, Sost 
Paris.

Quinze jours 
qu’on enter dit 

Les relation! 
la fille étaient c 
dues. Elles n 
qu’aux heures c 
parlaient jamai:

La marquis 
activité extra 
avait pris réélit 
ment la direct:

Lorsqu’elle si 
rassée, ie vieux 
elle ne dédaign 
mander des cor 
vir de sa longu 
se rendait com] 
ses voulait t 
yeux.

Mais toujoui 
ne, elle n’était 
res. Ses gens 
avec plaisir, sat 
de ses ordres.

Cette vie ac 
suit at de l'amr 
tristes pensées 
santé, en rélat 
circulation no 

RPy Elle rede.ena 
elle retrouvait 
elle gardait sa 

, „ se, si elle avait 
d’abattement, 
éclairci et les 
de la jeunesst 
joues arrondies 

Le marquis 
changement à 
impossible à d 

Un matin n 
reçut une lettr 

W la journée, ell 
, gendre que Sc 

au château le 1

VAIilETli PRKSyU’INKINIE DE
COLS, I

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, mro.

sur les commencements de 

la vallée de l’Ottawa et sur 

son commerce de bois.— 
25 cents.277, RUE WELLLWTiW.

C. Gagné et * Cie f

5 mars, 1883 la

LE CHEMIN DE FER CANA 

DIEN DU PACIFIQUE - 

Brochure de 40 pages—25 cts

Est donné par le présent que demande 
a faite au Parlement du Canada à sa pro- 

enaine session, par le Très Révérend Joseph 
Thomas Dur.amel, évêque d’Ottawa, d’un 
uct-t.constituant la “corporation épiscopale 

atholiquc romaine d’Ottawa” en une cor
poration ayant pouvoir d’acheter d 
et d’emprunter de l’argent sur hypothèque 
et po r autres buts, et de donner à la dite 
corporation la propriété de l'Eglise du dit 
diocèse, et de confirmer toutes ventes, hy
pothèques et transper s faits à - u pour la 
corpvration existante, et avec pouvoir d’ac
cepter des présents ou legs et de confirmer 
tous dons, présents ou legs faits à la dite 
corporation et généralement de lui conférer 
les mêmes pouvoirs et et privilèges dont 
jouissent les corporations do c•• genre.

O’GARA et REMON,

chi

es terres

AU X CANADIENS-FRANÇAIS 
EMU RÉS—Discours pronon- 

x cé à Lowell, le 4 octobre 1882.
Agents pour les requérants. 

Daté à Ottawa ce 4me jour de janvier 1884. 
16 j.

AVIS
89- On peut se procurer ce* 

publications en faisant parvenu 

le prix au bureau du Canada

Est donné par le présent que demande se
ra laite au parlement du Canada à sa pro
chaine session par le Révérend Narcisse 
Zépbyrin Lorrain, évêque de Cythère et vi
caire apostolique .e Pomiac, d’un acte 
constituant la “ Corporation épisco ale c-«. 
tholique romaine du vicaiiat a pu-to ique de 
Pontiac” en une corporation ayant pouvoir 
d'avlie er des terres et d'empr nter de l’ar- 

nt sur hopothèque et pour autres buts, e> 
donner à la dite corporation la projjr 

de V Kglis- d i dit diocese, et de connri 
toutes ventes, hypothèques • t transport.- 
faits à ou par la corporation existante, et 
avec pouvoir d’accepter des présents ou legs 
et de confirmer tous dons, présents ou legs 
faits à la dite corporation, et généralement 
de lui conférer les mêmes pouvoirs et priv.- 
lèges dont jouissant les corporations de ce 
genre.

il iété

O’GARA et REMON,
Agents pour les requérants. 

Daté à Ottawa ce 4e jour de janvier 1884. 
16 jan. 1n.

:



SP8UCINE
meilleures propa- 
offertes jusav. ici 

au public, pour le soulage 
ment irmrédiat et lu gc/- 
risvu de la Toux, du Rhum», 
de la Bronchite, de l’E - 
rouement, de la Croupe 
de toutes '<>:i maladies 'le

Une des 
rations

Gorge et 
A vendre 

50c la i.ouie 
B. K. McGA

oumoris. 
tout à 25r
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Montré t
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Dépositaires à Cnéhjc :DrEd. MORIN AC*.

" AWHOLE BÛTcURATIVE.
IN

Every Family.
AN ELEGANT AND RE- 
I KïîSHINQ FRUIT LOZ-58aBNGE for Constipation, 

Awljfryf) 'V IMlhiusness. Headache
yÀ °"-SUPERIOR 'TO PILLS

^ vyVlr.N ^ * /amt all other system 
regulating medicines 

I A HL^.iaro*«m ira THE DOFE 18 SMALL. 
LAOl SÇVEZthe action prompt, 

THE TARTE DELICIOD6 
les and child

60 croie.

JT ledit.
W like 1t.
Price, 3® centi. Lerge boxes, 
BY ATI i'»HOnt«TS

LA SAUTE_US DEVOIR!
U MVi-AiHE I N CHINK!

jflLXMT£2XCS

------DU------

Dr. BAXTER.
Le SEUL ; i ÜDE VEGETAL

CONTRE LA

DyspopslP, Perte «l’Appeüt, 
Imitv«‘Ml 1 ou, ( oiBslip i 1 Ion 

Habiliter le. Mal île Tele 
etc*., efc.» etc.

PRIX, üô cf*. i.t BOUTEILLE.

Vendu partout, ri par C. 0. DACIER, 
Oitnwà.

15 mai 1883 tan
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ÂVh AUX E? REPRENEURS

DES SOUMISSION': CACHETEES, adres
sées au soussigné et enuossées: ‘'Soumis
sion» cour les tr . aux de Cohuiirg,” seront 
reçues jusqu’au MAKDI, 6 Février prochain 
inclusivement, pour la construction d an 
nouveau prulo.; .cinent ù la jetée de 
liâvre de Cobourg, lue Ontario, suivant les 
pians et devis imprimés, que l'on peut obte 
air et examiner au bureau du “Town 
Trust,” Cobo.

Les entrepreneurs cevjpnt se rappeler 
ic les soumission.-! doivent être faites 
rictement confui intd aux formules impri

mées et signées par les soumissionnaires 
mômes.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un choque accepté fait parable à l'o. dre 
de l’Louorable Miibro des Travaux Pu
blics, égal à cinq peu • cent du prix de la 
soumiEoiou^ ef c< chôtn e sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de aiguer le cou* 
irai lorsqu'il on sera requis, ou s’il ne 
p été jias l'ouvra gu qu'il aura entrepris. La 
chèque se; a rem j à c: i dont les soumis
sions n’r.uront ->■ * été acceptées.

Lu départemeut ue sera pas tenu 
ter la nlus basic ni aucun 

l'ar ordre.

1 «-st,

irg.

d’accep- 
es soumissions.

F. H. ENNIS,
Secrétaire.

Ministère des Travaux Publics, ) 
Ottawa, 18 Jauv. ;S84. j

ses orne F vis* /
i Imitation•

SE DEFIER I
•f du

LE SEUL VIRi
de rom de MoauB

fttnt remploi
donne te$ mêmes rtsulters 

que celui d*

l’HUILEdeFOIE^mOfiUE
le Vin c l'Extrait 
de Foie de i 'crue
»«v: ; t-Ç'..1 ’’’ i ?! :1 .U

ffiiei U SISMf . rtF .1 -v- i. . .'x

N*a*: £%f. V y\r" j
U K -.1. St. 5 'Lai'? A' U“,u. pül .'» g,/60’».

flu m* «eie-Chlsaeica, 11», ne Lbl • >:

Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché, allez c::ez /

McDougall <f- cuz\er
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de ia

CROSSE TARRIERE,

flue Sussex, et coin lie la rue Duke,
CHAlTJ>IERES. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL & CUZNER.
31 octebre 1883. la

PAUL T. C. DUMAIS,
Arpenteur de la Puissance et de la 

Province de Québec 
Explorations et arpentages faits à la de- 

~ inde des propriétaires do limites, de 
mes et do terrains miniers, ainsi que 

plans et journal d’arpentage (Field Books). 
Bureau : 23 rue de l’Eglise, Ottawa.

S?:

J OS* SEUECàL
Entrepreneur de Pompes Funèbres

W 203 et 261 -«•
KUK II A I. II O i: S I !.. 

OTTAWA,

.4 l'établissement le plus grand et le 
plus complet de la province 

d'Ontario.
Le seul établissement de ce genre 

da :s la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com- 
ndes au moins DEUX HEURES 

départ duavant le train ou du ba-Sbeau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour 1 usage des demandes.

Hoÿ* On peut sradn sscr chez M. 
Senécal la n lit comme le jour.

L. A. Olivier
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

m-AHGENT A P RETE H
Ottawa, 3 janvier 1883 Inr

Pilules de Noix Longues iom osée>
W Pô MftJALl

Recouvertes 9nunjia

Pour la guét 
son certaine d 
toutes h-s aile, 
lions bilieuse 
torpeur du foi 
maux de tèt 

e-l- J?’n di ges tient 
ztiétourdissemei'i 

'sszAj&et de toutes ‘o 
malaise» caudés par le mauvais fonctior.l i
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recom 
comme étant un des plus sur» et 
efficaces remèdes contre les maladies 
haut mentionnées. Elles 
pas de mercure ni aucune 
lions. Tout en étant un puissant purgati.'. 
pouvant être administré dans ttimport• 
quel cas, elles ne contiennent aucune <3i 
ces substances délétères qui pourraient 
rendre préjudiciables à la santé des en fan; 
ou des personnes âgées. Les 
Noix Lo oüeb Composées, de Mi 
préparées avec soin, avec un extr 
centré, tiré de la noix longue et coo 
avec d’autres principes végétau>, de 
nière à les placer au premier raug paru i 
tontes les pilules stomachiques jusqu’à pré. 
sent offertes au public.

B. B McGALE,

P

* MiCAtt

mande.

i p,*
ne couliennei! 

de ses prépara»

.’.LCLKS n 
Gale, sor-

Chimiste,
Montréal,

laIMS

V

GALLIEN» PRINCE
Négociants-Commissionnaires et Agents fie Publicité

PARIS. 36, RUE LAFAYETTE, 36, PARIS 
sont, pour la Publicité, le» Correspondants de ce Journal.

Il» tnlorœrm le» lecteur» que, s'ils rienm ut eu Fr.tui-e, Us pourront prendre 
eonoaM«.iare danj leurs bureaux, 16, rue Lafayette, des ex'«mplatresles plus 

de e tournai dont le aerwlea leur est fait régulièrement par tous 
le» .«« luvnots.

I a maison Galllen A Prince recevra toutes les lei Lre ' : ai pourraient lui 6tn 
•drese^e» pour îles habitants du Canada voyageant >m 1 * -opo, et les remettra 
ou le* réexpédiera aux destinataires suivant les instruct ions qu’elle recevra.

I u» <me Maison élautaussi maison de commission, est ft n «med'exécuter, dans 
de» cvThftUon* avantageuses, les ordres qui lut svi.acnl utlh - sés, principale» 
meut in tons articles portant une man tue de fabrique rumine : Parfumerie, 
tepéoielttès pharmaceutiques, Vins, Liqueurs. Fât 
Coooolet. Machine» de tous genres, Voitures,
Üetenailee de toute» sortes, Bronzes, Librairie, 

lui te ne sera donnée qu'aux 
ou d’une ouverture de crédit d

es et Conserve», 
Pianos, Orfèvrerie,

commamlcs accomp;guix.> de lour couveitoie 
ans une maison de banque luiportïmte.

Le Maison Oallien A Prince fournira du reste toutoa explications ou rex 
Idfiwitwiii aux pereOLi es qui voudruieut bien utiliser soi. intermédiaire.

CHAS DESJARDINSle jour même elle elle quitterait 
Coulange.

Mois rien ne vous presse lui 
dit le marquis ; pourquoi ne res
tez-vous pas avec nous, vous et 
S^sthène, jusqu’au jour où nous 
i^êmes nous rentrerons à Pa
ris?

dre:

Carnaval «l’Hiver a MontrealFE,T7XIsles'! OIT
Des milliers et des milliers d’étrangers 

ne manqueront p^s de se rendre à Mont 
réal au commencement du mois prochain 
pour être témoins des belles fêtes du Car
naval de 84. La plus grande attraction ne 
sera cért ilnement pas ni le palais de glace, 
ni les cours -s etc., mais bien plutôt la 
grande installation de pelleteries de toutes 
sortes au magasin de Chs Desjardins et Gie. 
Fn effet rien n’a été épargne pour attirer 
l’attention des étrangers. On y verra ex
posées avec un goût parfait les fourrures de 
toutes les parties du morde, telles que 
Seal, loutre de mer, loutre du Nord, mou
ton de Perse, hermine, alaska, astracan, 
bokhara, écureuil gris, renard argenté, ro
bes de buffle, bœuf musqué (musk ox), 
chèvres grises, noires et b anches, ours, 

Les capots et manteaux se comptant 
encore par centaines, les casques et les 
manchons par milliers. Il y a du choix 
plus que jamais ; et les prix sont bas, plus 
bas qu’ils n’ont jamais été : aussi c’est le 
temps d’aceeter dns pelleteries, et si vous 
voulez avoir un bel article, un article de 
choix et à grand marché allez chez

CHS. HFSJABDIXSel Cle ,

637, rue Ste-Catherine, Montréal, 

à l'enseigne des 3 (.hevreux.

No. 7 RUE ELGIN,FAUTE ET CRIME OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE—---O" '
sur la VI E et contre le FEU,TROISIEME PARTIE Elle se contenta de répon- Cité et District d’Ottawa.

Vous savez bien que notre 
présence ici n’est plus possible.

Elie employa la soirée à pré
parer ses malles avec l’aide de 
sa femme de chambre.

Quand Sosthène arriva, 
élait prête à partir. Il n’y eut 
qu’à charger les malles sur une 
voituie que le marquis mit à 
leur disposition.

Sosthène ne demanda pas à 
voir la marquise. Cependant 
au moment du départ, M. de 
Coulange crut devoir faire pré
venir la jeune femme et il alla 
lui-même chercher le petit Eu- 
gène.

Madame de Perny embrassa 
l’enfant, et paraissait très-émue. 
Elle avait de grosses larmes dans 
les yeux. Faisant contre fortu
ne bon cœur, Sosthène embrassa 
aussi le petit garçon.

La marquise venait de paraî
tre, se rendant à l’appel de son 
mari. Elle vit toute cette scèn». 
Elle sentit son cœur se soulever 
d’un dégoût.

Les hypocritet, se dit-elle sont- 
ils assez misérables !

Sosthène la salua sans lui 
adresser une parole,’ peut-être 
ne l’osait-il point.

Ma tille, lui dit madame de 
Perny, vous reviendrez un jour, 
je l’espère, de vos préventions 
contre moi et votre frère, et vous 
reconnaîtrez que nous ne vous 
avons donné que des preuves 
d’affection. Avant de se sépa
rer de vous, permettez à votre 
mèu de vous embrasser.

La jeune femme devint très- 
pâ e. Pourtant, e:le n’osà point 
repousser sa mère qui s’étant 
approchée d’elle, lui mit un bai
ser sur le front.

Tels furent les adieux.
La mère et le fils montèrent 

en voiture et partirent.
La marquise poussa un soupir 

de soulagement
Voilà une première délivran

ce, murmura-t-elle.
Le château de Coulange per

dait deux hôtes ; mais M. et ma
dame de Coulange en reçurent 
d’autres, surtout pendant le 
temps de la chasse, car le grand 
et le petit gibier abondaient sur 
le domaine de Coulange.

Il y eut des jours où la mar
quise eut jusqu’à trente invi 
tés.

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES :

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phoenix,
Capital et Actif Renais

au delà de

«sa- $40,000,000 -e»

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

I Suite)

Ah ! fil la marquise étonne. 
Oui Avec cette sombre il fe

ra quelque chose, s’il veut tra
vailler il pourra prendre une 
part d’association darn mie en
treprise ou bien, aller faire fortu
ne à l’étranger, en Amérique ou 
ailleurs.

C’est bien pensé ; mais si au 
lieu de cela il s’amuse et mange 
son capital.

—Alors, tant pis pour lui ! il 
t’aura bien prouvé cette fois, 
qu’il est indigne de tes bien
faits.

—Mathilde, tu as l’air de l’ac
cuser.

—Non. Mais c’est triste à 
I avouer, je n’ai en lui aucune con

fiance.
Le marquis n’insista point. 11 

est vrai qu’il pouvait reconnaî
tre que sa femme n’avait pas 

•> tout à fait tort.
—Ma mère et mon frère ayant 

été prévenus par moi, reprit la 
marquise, tu n’auras qu’à leur 
confira er demain ce que je leur 

> ai dit aujourd’hui. Tu leur an
nonceras toi-même ce que tu 
veux bien faire pour eux. Ils 
pouront rester au château jus
qu’à la fin de ia saison, mais ils 
ne doivent pas rentrer avec nous 
à l'hôtel de Coulange.

—C’est bien, répondit le mar
quis, je causerai de tout cela 
avec madame de Perny et avec 
Sosthène.

La jeune femme se leva et 
s’approrha d’une fenêtre ouverte 
encadrée >.e verdure.

—La belle nuit, dit-elle, et 
. comme *ce ciel est magnifique

ment étoilé !
Le marquis vint se placer près 

■MpS.’ d’elle, et, d’un bras entourant 
sa taille, il la pressa. contreTui 

—Elle appuyaamoureusemcnt 
sa tête sur l’épaule de son mari 

. .et. regardant le ciel, elle murmu-

—N’est-ce pas qu’on est bien 
quand on s’aime et qu’on est 
deux ?

T B ES i\ do
do

elle

DE

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar
gent et sur marge.

lINK CUBE ETONNANTE EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es « t Eglises a des condition-- 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits:Je, sonsigné, déclare avoir perdu complè

tement la i hevelure il y v deux ans. Pen
dant « es dt ux ans, j’ai essayé tous les remè
des poasihhs, mais sans succès. En voyant 
Vannonco de la “Valeria” dans la “Miner
ve,” j'eus -a curiosité de m'on servir 

J’en achetai une boite chez MM. 
lette ?t N Bison, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C'est M. Laviolette lui-même qui 
me 1 a veu-lue, et il pourra attester que j’é
tais alors- il y a environ six mois—complè- 

chauve. Je me suis servi d'une seule 
e a suffi à me rendre ma cbeve- 
efois, un peu plus claire cepen 

s cheveux étaient plus fins. Tou 
ceux qui me connaisseut sont comme m 
émei veillés du résultat.

Je suis gardien de la barrière de la Côte 
Antoine, et je serai heureux de don- 

uve de tous les faits que je viens 
ï tous ceux qui voudront se ren- 

donne ce certificat de mou 
: mouvement, en justice et en reeon- 
nce oour l’auteur de cette merveil- 
déceiiverte.

ARGENT placé sur garanties -’e première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur avan
tage à corresp ndre av -cÎNS DE L’OUEST Kr?

M. Chas Desiardins*
mes in 8, de 800 
21 gravures—$3

Block <lv l’Iiôle' Rii-eell, rue 
Spiirk». Ottawa.

temeut 
boite et elt 
lure d auli de Commerce et Droits d’AuteurMarques 

enregistrés. 
1er déc.loi

Sirop des Enfants du Dr CoderreSaint 
ner ia pn- 
d*attester 
seigner. ..’e 
propi o 
naistai

_ Ce sirop est |

f 'dy cine ■ de Chiruv

* de Vüniversiw 
frlMgx jjffidu Collège Victo

Le sirop des en 
™yW//lf11ÿ/5ff fants est supèrieu. 

/ / UslnSr/ à toutes les pré va 
rations calmante 
offertes aux

de famille pour conserver la santé de 
enfants; il peut être donné avec la plv 
grande confiance aux enfants dans les en 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterii 
Dentition douloureuse, insomnie, Tous 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le S: 
n’en achetez point

vente par tout le Canada et les Etait

LE: LORDBEA- 
' ET SIR JOHN 

j ALD^Brochure 
> cents.

I PIEItliK DAME.
1 Montré» I, 23 Juillet 1883. 

üf&En vente chef: C. O. Daciei, 
pharmacien, rue Sussex, Ottawa. -m

AU CLERGE

OTTHVl PLATING WORKS
DE L’OTTAWA

Toute espèces d’ornements d'église, tels que 
VASES.' ses ressources 

irestières, miné- 
hemins de fer, 
itc—Brochure de

1 du Dr Godbrri e-
CALICES,

P.l TE NE S,
CIBOIRES.

CRUCIFIX, 
OSTENSOIRS, 

BURETTES, 
ENCENSOIRS 

CHANDELIERS, 
Et autres ornements d’autels.

En
Unis,

PRIX» 23 Cto. LA BOUTEILLE,
Seul propriétaire,

B. E. McGalE Chimiste
Montré*

18S3 i*.
cents.

GRAND

Magasin de Weubles
DE

L. GRiTTON,

ra:

Calices < t Ciboires dures au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. GARROW,
170, RUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

v
WEIGHT OU 
ION ET COM- 
! BOIS—Etude

LA SECONDE MERE

—Le lendemain matin, M. de 
Coulange eut avec sou beau-frè 
re d’abord, et ensuite avec ma
dame de Perny une longue con
versation.

Le soir, Sosthène partit pour 
Paris.

Quinze jours s’écoulèrent sans 
qu’on entendit parler de lui 

Les relations entre la mère et 
la fille étaient extrêmement ten
dues. Elles ne se voyait plus 
qu’aux heures du repas en ne se 
parlaient jamais.

La marquise déployait une 
activité extraordinaire. Elle 
avait pris réellement et sérieuse
ment la direction de sa maison.

Lorsqu’elle se trouvait embar
rassée, le vieux Firmin était là ; 
elle ne dédaignait pas de lui de
mander des conseils et de se ser
vir de sa longue expérience. Elle 
se rendait compte de toutes cho
ses voulait tout voir par ses 
yeux.

Mais toujours affable et bon
ne, elle n’était jamais tracassiè 
res. Ses gens lui obéissaient 
avec plaisir, sans discuter aucun 
de ses ordres.

Cette vie active eut pour ré
sultat de l’arracher un peu à ses 
tristes pensées et de raffermir sa 
santé, en rétablis:ant en elle la 

. j . circulation normale du sang. 
Elle rede venait vive, alerte ; 

I elle retrouvait sa grâce. Si 
elle gardait sa tristesse songeu- 

< , se, si elle avait encore des heures 
d’abattement. Son front était 
éclairci et les Iraiches couleurs 
de la jeunesse estampaient ses 
joues arrondies,

Le marquis voyait s’opérer ce 
changement à vue avec une joie 
impossible à décrire.

Un matin madame de Perny 
,, reçut une lettre de sou fils. Dans 
1 F la journée, elle annonça à son 

» gendre que Sosthène arriverait 
an château le lendemain et que

Entrepreneur Meublier, Menuisier,

Ne 530, Rue SLSS X, Ottawa
la.

M. GRATTON est toujours heureux d’en 
treprendre quelque travail que ce soit,

Construclion et réparation de Maisons
|

Le plusgrand remède Américain 
contre le RIWME, LA TOUX, VAS lü 
ME, LA BRONCHITE, L'EXTINCTION 
DE VOIX. L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DELA GORGE.

Prépare avec la meilleure gomme d'épi- 
nette rouge (goûl délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et Ionique. Su
périeure à n'emporte quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi 
nette rouge—sûrement la gomme brûle 
du plus grand prix pour 
médecine.

mencements de 
l’Ottawa et sur 
ce de bois.—

On arriva ainsi jusqu’aux der
niers jours d’octobre.

Alors on rentra à Paris.
Le 26 décembre, jour de Noel, 

la marquise de Coujai.ge donna 
le jour à une petite fille.

Elle était toute mignonne, dé
licate, rùême un peu chétive; 
Mais elle paraissait avoir bonne 
envie de vivre.

La jeune mère déclara qu’elle 
ne voulait pas de nourrice, 
qu’elle "tenait absolument à éle
ver elle-même son enfant.

M. de Coulange avait voulu 
profiter de la circonstance pour 
tenter un rapprochement entre 
la fille et la mère ; mais il avait 
complètement échoué.

Madame de Perny n’osa point 
se présenter à l’hôtel, la marqui
se ayant déclarénettement qu’el- 
le ne la recevrait pas.

Le marquis, qui n’avait aucu
ne raison d’en vouloir à sa balle- 
mère lui faisait d’assez fréquen
tes visites et c’est par lui que 
madame de Perny savait à peu 
près tout cv qui se passait à l’hô
tel de Coulange.

Etait-ce par calcul ? Sosthène 
avait loué pour sa mère un ap
partement rue de Moscou, c’est- 
à-dire à l’autre extrémité de Pa
ris. Il était censé y demeurer 
avec elle, mais il avail conservé 
son petit appartement de la rue 
Richepanse. Ceci indiquait 
qn’il ne songeait pas encore à 
changei son existence, à se créer 
une position indépendante, com
me lai avait conseillé son beau- 
frère, en lui faisant gracieuse
ment un don de deux cent mille 
franca.

Meubles de toutes sortes pour, Chum 
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger.
Le tout exécuté avec soin, par 

compétents, et à
des ouvrier.-

DES PRIX 1RES MODE RES.I
1er (Ici. 1883 I»

Poudres de Condition d'ileiandu
BOÜLGN POUKIetsles fins de la

)E FER CANA- 
PACIFIQUE - 
10 pages—25 cts

ET AU? «BSDans celle 
prépara- 
lion la 
gomme ne 
se sépare 
;amais el 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
expecto- 
ranles el 
l o niqu e st 
sont con 
servées.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
empéralt*- 

rc contint• 
une grande 
quantité 
de la mt'il- 
leu e gom
me en solu
tion co il-

lout le 
monde a 
entendu 
parler des 
effets pro
digieux des 
épinelles el 
des pins

«1BDKC1NES CELEBRES
POUR LESSIROP

AGENT A Ottawa C. 8TKATT0N.OE
Coins des rues Dalhousie el Sainl-Patncl. 
t VIS.—Les médecines ci-dessus, céb 
X bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité <ie se trouvent que chez M. (. 
STRATTON. Je mets donc le public et 
garde contre les :outrefaçons.

cas de ma
ladies des 
poumons.

En France 
les mede- 
cins en
voient ré- 
y u lièr e- 
menl leurs 
p alien l s 
pris de 
phtisie 
dans les fo
rets de pins

prescrivent 
une infu 
don faiir 
tes bour
geons d'é- 
pinelle

Son efficacité remarquable dam le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
fdsciâque dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 cts. et 50 cls. In bouteile.

Les mots “ >irop de gomm• d'epmelle 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et éliy utiles sont aussi enregistrées.

GOMME
îNS-FRANÇAIS 
Discours pronon- 
e 4 octobre 1882.

DP LUETTE T. ALEXANDER
0 Nov. 1882 'a

NOUVELLE MANUFACTURE
ROUGE B»

JIJOÜTERIEJ
DE

Bloc de C Hotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.

GRAY.se procurer ces 
faisant parvenii 
u du Canada

M f. U. pnrt'Kr » transporté son ate- 
!i *r d if tpi-1- .1 i n.Hjftis$ri de bijouterie de 
Al. Lapuv.v an mue itusoell, rue ïSpazks, et
il exécutera sous ie plus court délai toute 
co mande telle que bagues. Boucles d'O- 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

C. H. DJUOET,
Propriétaire

2 fév. 81

A. miUPPE E. PAAKT, L. H.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX,KERRY W Al SON * CO. 
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires el fabricants,
Montréal.

(A suivre.) OTTAWA.
Entrée : sur la rue Sussex, 

1er juin 1888.nov. 1882 tm U

Si
*' 4' | V; : • ■■rr’ ' ....
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F
Chemin de Fer Canadien du Pacifique:

DIVISION DK I.’KST.

1v>

CHEMIN DE FER
mS jf :ti CANADA 4 fjO"L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

1 ignc Courte LA
VOIE la plus COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

(JIT A NG E M E N T D’HEURE.

ENTRE

OTTAWA A MON TUE AL
Arrangement» d’Uiver, eom- 
lueiifiaui Lundi, 21 liée. 1884$.

Les trains circulent d’a.j rès l’échelle 
d’heures suivante (3 minute 
sur l'heure d’ütliiwa.

s un avanie

CONVOIS a PASSAGERS^4bi
Tous I es Jour sTABLEAU DES HKS.j IS

», i CH iRS Pu LL it" AN.
Raccordement à la gare Bonavcnti.ro, de Wont- 
n al. a ec le chcuii de 1er (»m- d Troue. Ver- 

10 56 mont Central, t i s tr i ns d . ehoin n de 1 r 
Delaware • t Hu taon, di-nt les lignes s’étendent 
jusqu'aux I*r viuces maritimes, et a x vi les <lo 
Nouye.lv Augloierre, Tioy, A.bany, et Nuw-

A par ir du lundi 19, Nov. 18SÎ, les trains cir
culeront emme suit •

6*

ji.n . 
4 30

9 00

LES (jELEBlihS CHARS PALAIS ni «rottuwa. 

4..30 |».m.
Montréal.

CALUMET, LCHINtEi CA ILLOK
Trois des plus riches chars «-n Am' rujue, 

sont alt chesaux tiuins de vitesse 
entre Ottawa et Montreal.

! l»r*t «!«• 
8.4

Montréal.

x4.;$<f ii.iti.
Arr. A Ottawa. 

12.20 |>.in. 
8.00 p.m.

Tous les convois tk passagers se rend, nt diretr- 
ment à -Montréal, s ns changement do chars 

m ..e locomotive et indépend mment da tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matiu ee raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toi on to et toutes les 
stations intermédiaires qui arr.ve à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot
tawa à 4.5U p.m. se raccorde ù la Station 
Ronavuiture à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albuns ù 10.40 p.m., Burlington 12.1Q 
a.m., Montpellier 1.00 a.ni., White River 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a 
Manchester 6.11 a.m., aashua 6.55 a 

11 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.
raccorde i\ Nashua avec les

En connection à Mon’real avec les trains 
de chemins de fer pour Quebec, Hali
fax. Saiul-Jea.i. Boston, et tous les 
points dans la Nouvel le-Angleterre.

Les trains pour L'OUEST quitteront Ottiwa 
7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk River, 

Pembroke et les points locaux 
de l’ouest.

10.45 a.m—-Train express direct pour Perth 
Brockville, Toronto, U troil, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest vià chemin du Gran I 

Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-Yôi k, BulLilo et 
tous les points à l’ouest vià 
U A B. R R.

12 20 p.m —Express pour Pembroke, Noitii 
Biy et tous les points du 
haut Ottawa, se reliant à North 
Bay av e'le train mixte de 
h m 1 bury et de toutes les sta
tic s intermédiaires.

4.2 ) p.m —Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pem 
broke el tout s les stations in
termédiaires, faisant connection 
à la jo dion de Carl- ton avec 
le trains mixte pour Brockville 
et les stationsintermédiaires. 

10.30 p.m.—Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris lu dimanche, 
avec char dortoir, pou-1 Perth, 
Brockville, Tcronio, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
i’ouesl vià G. T. R.

Pour les bill ts, le prix du passage, les 
siège dans le ch:r-st*lon, la table de? 
heures et autres informations i oncemant 
les passagers, s’adresse*’ au bureau des 
billets.

m'
Lli>

trains 
les poi

pour Worcester, Providence et 
nts sur le N. Y. k N. 15. ft. R's. 
ram partant de Montreal à 8.45 du 

matiu se raccorde avec l'express de nuit 
venant de Boston et New-York vit! Spring- 
held, quittant Boston via Lowell à 7.00 p.m., 
via Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du 
matin.

W

CM!N DE PREMIERE CLASSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Les passag rs pour le Sud et.l’est changent de 
chars a la gare Bonaventure fl Montréal 0ù lr _ 
bagage est tra sivré sans frais extra et sans que 
le nassag r ait. à en occuper, 
j l-o bagage est chtiqué pour n’importe quel en-

os hill- ts et tout autre renseignement pec- 
vent 6t e obtenus aux bureaux du Grand Tronu, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée dus traius si 
d'après l’heure du 75ème mérid 

e de trois min
réglée
laquelle est en avanc 
l'heure d'Ottawa

lutes avec

D. 0. LINSLEY,
Gérant.

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883.Ügr .Mi KITE I.UHV. Tart
GEO. XV. HIBBARD,

Assista n t-Agen t-G énêra i des Passager 
AUUIKRB xKKR

8*mniond aii-géuér.i
Aux Inventeurs

J. Goursoiïe & Cie,.,W. G. VANHOR xE,
Adiiiinisir.itMnr-géuvra .

HI» s AIMABLE
Présents de Hoél !

Solliciteurs de Brevets d'inventer. 
Dessins dn Fabrique, Marques 

<lc Commerce et de Bois 
Agences et Correspondait!* aux Ettu. • 

UuN, eu Angleterre et en I rance.

J. C0UE30LLE & Oie,,
CHOISISS 2 Chambre Victoria,

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont.

Un Set de Chambre-Un fauteuil.
à coucher. Une étagère.

Un buffet Un porte gaz
Une bibliothèque. Une corniche
Meubles pour salon. Une jaidinière.
Table de centre. Un banc à piano.
I ne berceuse. Un fauteuil.
I'm- table de pa- sage. Une berceuse pont 
Un bureau à toilette, balcon.
Un miroi'. Une chaise pour bu-
Un canapé. reau.
Une ottomane. Un garde robe,

a petit banc pour Un pupitre,
les pieds. Un secrétaire

Oh 1 père Noël, mettez un double attelage 
et venez vo r vous même au

B. P —Boite 68. 
24 Fév 1883

jiMDH DU DU M
1>E 1*1 Kl 8

Ce célèbre remède guérit la dyspepsie 
les dé angements d’estomac, les indigos 
lions, les vents, !a bile, l'engorgement du 
loie, la constipai on et les coliques.

Il régularise l’action de l’estomac efjde 
tous les organes digestifs.

Pris immédiatement après le repas, à 
la dose d’une cuillères à d- ssert, c'est le 
meilleur stimulant stomachique 

Pris à la dose d’un vejre à vin le 
matin à j- un, c’est un purgatif sûr e 
agréable, dont l’effet se fait sentir 
malaise et sans douleur, m qui n'emi-ô ;be 
pas de va mer aux occupai ions ordinaires. 

Eu vente chez tous les or guisles. 
Dépôts e- gr s à Montr al :

MM. H YM A n. SON» 4 G).
MM. KERRY, XV.vTSi »N A Go.
MM L. SUGÜEN, EVANS & Co

20 nov. Ibb2—la.

Un
d«" dame

Un.UnUn

HIAG&SIN PAL IS DE MEUBLES,
38 HI K KIDKAU.

JACOB EIUIATT ■ onnu

27 octobre 1883 la

—-Falli # ne la VALE
Kl A. C’e4 la meilleure i»«mi 
made contre la chute dec 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. I>4CIEK 

j Pharmacien, rue Sinvscx.

Laisse Ottawa... 8 15 
I p.m. 

..! 12 45

Laisse Montreal. ! 7 00

Arrive l\ Ottawa.; 11 30

Arr. à Montréal.

Payable^d’avanoe, p

Edt. Hebdomanaire,

Grande Vente à Sacrifice
----- DE------

PORCELAINES. VAISSELLE
FT VERRERIE

Tout doit elre vendu an prix contant afin de faire place 
pour les nouvelles marchandises du printemps qui nous 
viennent d’Europe.

C. S. SHAW & Civ.,
Importateurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 1884

LA SOCIÉ

LE C.

Ottawa rt Uu

COU

Le comité dt 
de l’immigrati 
avant-midi, à 1

L’honorable 
tenu à sa chz 
jours, par une 
chite.

L’honorable 
premier minist 
Edouard, est er 
qne le gouvern 
tât et entretint 
de sa province.

L’honorable 
députés de Mai 
une entrevue a 
nistre pour lui i 
les limites de 
confier à celle 
des terres pub’i

UN 1

La demande 
hier à h chat 
contestant l’éle 
J. A. Moussea 
pour le comté < 
soulevé tout ur

M. Luuner a 
ne me ni par raj 
tion de i’hont 
comme juge de 
pendant quec 
coup d’accusat 
ruption électo 
témoignages dt 
dans le procès .

M. Ouimet, $ 
et M. Girouard 
défendre l’hon 
et le gouverne!

M. Ouimet a 
elle le méritait 
Laurier, qui n 
reutument l’hoi 
en accusation, 
un ancien a 
absence. Il pre 
nuation, en ne 
chambre que 
suite et se g<i 
connaître la dé 
M. Mousseau, l 
juge et tous le

Bien que l’J 
seau ait nié 
paroles que 
Léger, M. Laui 
de tenir compt 
que des parole 
qui a déclaré r 
nuler l’électio 
faire perdre I< 
M. Mousseau s 
aation.

Sir Hector i 
voir, lui aussi, 
tion de M. La 
marquer que 
été lavé des 
contre lui dan 
et qu’aux sect 
opposé un;dé[ 
produite au d 
que l’houorab] 
pas dû ignorei

En faisant 
les faits qu’ell 
pas conformes 
ble M. Mo u ss' 
poursuivi co 
Hector cite a; 
dans lequel M 
que le procès

Z"XN D'MANEE une bonne servante 
VZ pour la cuisine. Famille de deux 
personnes et trois enfants, aux soins d’une 
bonne.

S’a Iresser au numéro 23Ç¥ue de l’Eglise, 
Ottawa.

N’OUBLIEZ PAS LE

INSTITUT CANADIEN

SEMAINE DU 4 FEVRIER I884
La représentation est sous l’habile 

du PROFESSEUR, ROBINSON.
J. O'Neil, trésorier.

La vie rendue heureuse par une visite 
au Museum

LES BLATTS, l’homme poisson et la si-

ZOENETTI et SEASLES, jeux dans le tra-

GOFEEE et WELS1 nègres comiques 
DEWITT COOK, champion des joueurs de 

“Club ”

direction

Mlle CLARA LEBLANC, chants sério- 
comi mes.

GIi.SON et MILES, gars Irlandais.
La représentation -e terminera par la

FXi: M4ISOX HAXTEK!
REPRESENTATION::

l>aus Paprek-midi a îi.îiO lirs* 
Le soir a 8 heures.

Admissioi, 10 C- nts. 
Lièges résarvés, 10 Cts. extra.

CHEMINS DE FER OU

Grand Tronc

GABNAVAL
Du 4 au 9 Février

Eu plus grande reunion

D'AMUSEMENTS D’HiVER
qui ait jamais eu lieu eu 

Canada.

Ill LITS X tlOITU: PRIX
Pour le voyage d’Ottawa à Montréal, bon 

pour le dé r art it partir du 4 jusqu'au 8 lévrier 
inclusivement et pour le retour jusqu’au 11 
février inclusivement.

BON
MARCHE

BON
MARCHEun

L’EXCIÜSIOI
rcre îi, 6 Février, gran 1 jo 
1 et congé public ù Montréal, 

RETOUR y-5 JEUDI, 7 FEVRIER 
Ces II I lets ne sont ?:as Bons 
pour arrêts sur la ro te.

Les trains déposent les passag 
rûal, à cinq minutes de marche 
du palais de glace, ce qui sauve ainsi les 
dépenses des voitures.

Billets en vente au bureau du Grand 
Tronc, hôtel Russell ou à la gare du Canada 
et Atlantique.

WINNIE.
G. F. k P. A

Carnava

ers à Mont- 
seulement

D. C. LINSLEY 
Gérant

E. C

TjE

11

-fl-

Moarr^EAL.
Hî CÜH.SXOiVS

A PBIX REDUITS.
Des billets d’excursion seront vendus à 

toutes les Etalions pour voyage à Montreal, 
aller et retour à prix réduits.

Pour plus amples détails s’adresser aux 
s de billets. Les membres des clubs 

galets et autres obtiennent des faveurs 
particulières.

Les trains circulent comme suit :
Quittent Montréal à 7lira a.m. 8.45 a.m., et 

4.30 p.m.
Arrivent à Ottawa à 11.30 a.m., 12.15 p.m. 

"9.00 p.m.
Quittent Ottawa à 8.15 a.m. 4.30 p.m., et 

6.35 p.m.
Arrivent à Montiéal a 12.45 p.m., 8.00 p.m., 

et 10.56 p.m.
GEORGE W. 1IIRRARD,

Agent Gen. des Passagers.

SI

28 jan 84.

M i CHINES A COUDE»
Le plus grand assorti mont de Mochiin-> 

à Coudre des

MEILLITHI'N A : ‘tKlFKf
et aux conditions les plut- !-’ ’L», comprt
liant (pour iiHiigc e8liqne
Royal, WIImoii, Nloviul. Wml, Wno 

■er, Xe» 'il, ..l ife,
Windier el Wüh

(Machines à Coui/e i-ciir 'abrique) 
Wdiizer l> et !•’.

Singei de Wih;n Mo. 2. 
Machines de Pearson pour coudre avec 

le lii cire et avec le brui dur.

Machines de Jones à rapiécer pour e« 
taiiricauLs de chuussuie?.

R. W. MARTI JS
3tL K «e Kideitu.

la1er F'v. 1884

6e anné

ABONNIAV:S SPECIAUXtemps qu’il honore M. Costigan et 
ne peut faire autrement que 
renforcer sa position dans le cabi
net et devant le pays, et le mettre 
par là même en mesure d’obtenir 
pour t-es compatriotes une plus 
large part de cette jusVce à laquelle 
ils ont des droits incontestables— 
Kvching Canadian, Toronto.

TAPIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPIS Véritable spécifique — Comme re
mède pour la bronchite et les rhu
mes, employez la Diphthérine du 
Dr A. Lace rte, le seul véritable 
spécifique contre la diphthérie et 
autres maux de gorge. 50 cents 1? 
bouteille, chez tous les pharma
ciens.

— Rappeliez vous que je tiens 
toujours le Porter au gallon

N. A Sa va rd.

—biiop du Dr Coderre pour sou 
lage. 1 s douleurs des jeunes en 
fants—25c. par bouteille.

Un bon remède.—Pour les cram 
pus, les douleurs dans l’estomac, 
dans les intestins, et pour les fris 
sons, servez vous du Pain Killer de 
Pe:rv Davis Voyez l’annonce dans 
un * ai. tre colonne

Restaurant de premiere classe - 

Pour un lunch, un Tom Gerry et 
une tasse de Fluid Beef de Johns 
Ion de première classe, allez au 
restaurant de G. Latremouille, No. 
548, -ue Sussex, ancienne maison 
Poulin.

Livres de comptes—Ayant reçu 
dernièrement un grand lot de livres 
de compte, j’offre de les vendre à 
10 pour cent meilleur marché qu’à 
l’ordinair< Profitez de l’occasion 
i-t venez faire une visite à la librai
rie Canadien ne-française.

P. C. Guillaume,
No 455, rue Sussex.

--Les pilules de noix longues du 
Air-Gale guérissent le mal de tête, 
eu1. - 25c, par boite.

La jeunesse—Personne n’aime à 
vieillir. Une jeune fille surtout 
voit avec peine 1er- printemps laisser 
tour à tour leur empreinte sur son 
charmant visage. Il n’y a plus lieu 
à cette douloureuse inquiétude de
puis que la médecine a trouvé, 
nans la u Lotion persienue,” L 
secret d’effacer cette emp.einte et 
de conserver les charmes de la jeu 
liesse.

LA VALERIA empêche la chute

D’OTTAWA.
»><•, ^ ntni grand assortiment, les mcil-

Jo------- -w*rs, et 1 e plus bas prix en
fait do

i

'. Nelarts, Rideaux, .^service télégraphique
Corniche** Foies, ClariiHu.ret 

et Meuble* «le toute sorte*
CANADA

Québec, 5 — Samedi dernier une 
petite fille appartenant à M. Hector 
Lortie, de Beau port est morte des 
suites d’un accident. L’entant était 
assise devant le poêle quand une 
des pattes du poêle se détacha. Le 
poêle tomba sur l’enfant qui fut 
ensevelie sous ler| ]ébris,des cendres 
et de l’eau bouillante.

Shei brook ,5 — Le Pionnier de 
Sherbrooke se prononce en faveur 
de l’entrée de M. Picard, M. P. P., 
au conseil Légistatif, en remplace 
ment de feu l’honorable M. Proulx.

Québec, 5 — On attend à Québec 
plusieurs capitalistes américains 
qui entreprend on- la construction 
du chemin de fer de Sain te-An ne 
et de ’a Malbaie.

Montréal, 5—C’est sam di de celle 
semaine que doit avoir lieu la pré 
s Mitalion des candidats dans Mont
real et Sherbrooke. Les honora
bles MM.Taillon et Robertson n’ont

Ha
MAISON DE TAPIS D'OTTAWA,

148 Rue 8FARM8.

SHOOLBBED et Cie.
laOttawa, 17 Déc 1883.

du désir de lu compagnie d’atteindre 
l’océan Atlantique à un port c na- 
dien, soit Halifax, Saint Jean, el 
même Louisbourg dans un avenir 
probablement peu éloigné, mais 

eut la blâmer si elleqae l’on ne
va che-cher du trafic dans les ports 
américains. Sir Charles se prononce 
fortement en faveur du port de 
Québec comme terminus virtuel de 
la ligne du Pacifique pendant l’été 
et dit qu’il espère avant peu voir ci- 
fait accompli.

L’honorable ministre des che
mins insiste ensuite sur le tait qu
ia compagnie ne demande aucun encore d’adversaires, 
changement dans les “ : Québec, û—Plusieurs citoyens se
pour terminer le chemin en 18. Qnt embarqués aujourd’hui pour 
elle est en rneaine i ■ l1 | )e Carnaval à Montreal, 
cette date ; elle peut attendre le re- MM gharples et Cie, de Québec, 

que produit ont ? ! eut tait un arrangement avec leurs
«her8 $$.nw ££ :-œ d„

haute importance que le chemin Uev pè|e c.lzeau ont eu ileu ce
soit termine en deux 1 --si 1 | matin au milieu d’un com-ours ex
pays ne court aucun r. que en | iraol,ljnalrH de Mèiefc Sa Gran
avançant la somme demand e. , |eur Mgr d(, M011tréal officiait à 
cas ou la compagnie i c e p • I cette imposante cérémonie, 
pas les conditions auxquelh » elh j b
s’engage, ce que sir Charles coiihi ... ,. ,dèrifcomme une impassibilité ma B^rpJcfia alté'defffet que^on 
térielle, le gouvernement .de ^ de grandJ pertes O,!
gara,mes suihsmt.s pour que - hommes hors de
pays ne perde rien, vu que d âpre i ’ 
les cond lions stipulées dans le; il , _ ,
résolu ions, le chem n devient la Rome, 5-On annonce qu’au pro-
proprîeté du gouvernement sur de ''h:"» Oonsistotre aura heu la no 
propriété u b , . imination de deux cardinaux Iran
faut de paiera nt pendant uouz archevênue demois du versement semestriel d. Vdls, Mkr, lce’D areneveque ne intérêt sur le prêt. Outre la valeu ^ Bemadou, arche-
même du chemin que l’on ne peu: ’< ae ^s. f .
évaluer aujourd’hui à moins d- Hatnhourg, j Un service lune 
• -t nnoonn il „ ,,, i .re sera chanté en l’honneur des$54,000,000, il y a les terres et n- [ctimeg du ,a Jeimnelte_ Lh8 mem
venus des V . ires de la société géographique et
sociétés de c°lom^tiou dans b, fonc,iOBnaires%ssisteront en 
possession des quels le gouvern - Le vapeur “ Fr,sia ” part
■"te teafic rdu chemin lui même -Lin avec les cercne.ls. 

donn-3 aujourd hui <:e beaux reve 
En 1882 ils étaient d-* 82.448,

024 et en 1883 de $4,146,913 soit 
une augmentation de $1,697,019 
T e pays ne doit pas dédaigner un.
Aropiiété semblable et pour la cons 
. uclion de laquelle les capitalist- 

qui forment le syndicat u’ont pa 
c int d’engager 810,000,000 u 
leur propre argent.

A six heures moins vingt minut
ie s.’ance est suspendue.

1s

venu

les cheveux en trois jours. C’est le

résultat de toutes les expériences !

pi’on en n faites. En vente ch, z

C O. Dacier, rue Sussex, chez E.

i). Martin, rue Rideau, el chez tons

les pharmaciens. Voir les certificatsCUEILLETTES DU REPORTERnus.

L’honorable M. Norquay a eu 
me entrevue avec sir John, hier, et 
1 en aura une autre aujourd’hui

M. Samson, messager aux com
mutes, a retrouvé, ce matin, sur 
a rue O’Co’Mior, une bague de 
rrand prix que l’honorable M 
Jlake avait perdue dans la nuit en 
e rendant à sa résidence.

La délégation des eu1 n valeurs 
lu Manitoba ne présentera pas ses 
éclamations avant que M. Norquay 
rit conclu des arrangements. Ce
pendant les trois délégués sont 
activement occupés à leur ouvrage.

V L*] v f

CAMliX DU St-LAIHEXT.
Avis aux Entrepreneurs.

DES SOUMISSIONS cachetées, adressée b 
mu soussigné, et portant la suscriptio! 
“Soumissions pour les canaux du Saint- 
Lauieut,” seront icçuea è ce buie» u jusqu’t 
l’arrivéi des malles d l’est et de l’ouest 
MARDI, le 23e jour dî février prochain, 
pour la construction d’une c cluse et d’un 
bief régulateur, et pour creuser et agran __ 
l’ei.taée sup. rieure du ctnal Cornwall.

Aussi pour la coustruetion d’une écluse, 
ainsi que pour agrandir et creus r l’en ne 
inferieure du canal du Rapide Plat, ou di 
vision centrale des canaux de William - 
burFli et aussi creuser, *c., le chenal à l’en
trée supérieure du canal des Galone .

Une ca te de l’entrée sui ôi 
Cornwai et de l’entrée supérieure du canal 
du Rapide Plat, ainsi que les plans * t devis 
des divers Irivaux pourront titre exarain s 
au bureau de l’ingénieur local, Dickenson’s 
Landing ; et pour les travaux à faire à la 
tête du anal des Galop i ils pourront titr 
examinés à la maison de l’éclusier prô» 
l’en 1 roi-, et dans chaque cas des plans, etc., 
pourront titre vus à ce bureau dès et après 
Mardi le 29e jo r de anvier courant, où des 
formules iinpri néts de soumissions seront

Sir Charles a continué son di 
cours à la séance du soir. H 
parlé depuis huit heures jusqu 
neuf, donnant des chiffres int 
ressauts sur le dév eloppement co: 
mercial et général du Nord-Otn 
amené par la construction du cl 

de fer du Pacifique et il 
insisté sur l’imjiérieuse néces? 
de terminer immédiatement et 
grande voie ferrée.

M. Blak«-, a répliqué. Il a pa 
depuis 9 heures jmqu’à iniimil 
demi. Il combat les résolut: 
du gouvernement et dit qu« 
pays ne tient pas absolument à 
que le chemin soit construit a. 
vite que le ministie des ehen 
de fer l’affirme. M. Ives a prop, 
l’ajournement du débit.

dir

Une assemblée le l’association 
des sténographes du Canada a eu 
lieu, hier, dans les salles du parle
ment affectées au service de la 

Les messieurs suivants ont

n.in

ieure du ca >alpresse.
dé élus officiers pour l’année cou 
ran te : Geo. Holland, d Ottawa, 
président, et J. G. Waters, d'Ottawa, 
secrétaire. Les vice-présidents sont 
I. Richardson, pour Ottawa, F. R. 
Marceau pour Montréal, George 
Eyvil pour Toronto, W. H. Croskill 
pour Charlottetown, et F. W. Bell 
pour Hamilton.

de

fournies.
Les entrepn 

présent que des 
Lutes dans les sections de travaux de 
CORNWALL et du RAPIDE PLAT, et ils 
sont priés de se rappeler qn'aucuue soumis
sion ne.sera prise en considération à m. ins 
d’etre faite strict ment conforme aux for
mules imprimées, et d titre accompagné 
d'une lettre disant que le soumissionnaire 
ou les soumissionnaires ont soigneusement 
examiné la localité et la nature des matières 
trouvées dans les tranc ées d essai etc.,

de sociétés commerciales la 
soumission devra poi ter la signature parti
culière la nature de l’occupati- n et le do
micile de chaque associé ; et de plus un 
*• certiticat de dépôt dans une banque ” pour 

de $4,000 devra accompagner la 
lion pour les travaux du canal Corn- 
La soumission pour les travaix 

ide Plat de - ra être accompagée d’
_ ti’icat de dépôt dans une ba* que ” pour 

une somme de $4,000. Les soumissions p ur 
le creusement, etc., à la tête du canal des 
Galops devront aussi titre accompagnées 

‘ certificat de dépôt .ans une banque ” 
pour la somme de $3,000. Les divers ce 
ficats de dépôts (des chèques ue seront 
reçus) doivent être transférés pa endos 
ment» à l’honorable ministre de Chem 
fer et Canaux, et seront confisqués si h 
missionnaire refuse de signer le c< 
pour les travaux a'ix taux et eond 
mentionnés dans l’offre, 
dépôts ainsi transmis ser 
diverses personnes dont 1< 
seront pas» ceptcca.

Le département ne s’engage pas, 
moins, à acci pter ni la plus basse ni i 
des soumissions.

Par ordr

sont informés par le 
cliées d’essai ont étv

eneurs
Les membres des clubs de raquet

tes d’Uilawa sont partis, hier soir, 
pour Montréal, au nombre d’envi
ron trois cents, profitant de l’excur- 

Depuis bien des années, j sion à bon marché organisée par 
être, aucune élection n’a eu ; l6 club Frontenac. La fanfare de 
au Canada, pour causer au Un. «• ; Sainte Anne précédait les exeur- 
surprise aux deux partis polit" sionnisles qui ont défilé en giande 
également, que celle, qui vient < ; procession, drapeau en tête, par les
voir lieu le *9 janvievdernier, d ;is principales rues d’Ottawa pour se 
le comté de "Voik, N. B. De ’ii& rendre à la gare du Pacifique La 
l’établissemint de lu Conl* i. tu variété des roptumt s, l’air joyeux 
tion, York.a toujom> élé k porte■ dos excurs oui.istes, les sons de la | 
étendard du libéralisme dans le '
Nouveau Brunswick A ia deiTièic 
élection générale do I8rv2. feu M.
John Pickard, libéral lut v'u par 
l’éc usante majorité de 917 
jour, M. 'I ho-. Temp’e. !v 
conservateur l’a t ni - a !•
Conçu i veut par in- i >.• jorité de 
165 voix.

11 est un fait ié\ le, par les re
tours de cette el- dion, c’est que 
la ville de Fieri ri don el autres 
places où les Irlandais catholiques 
sont en plus grand nombre, sont 
prêt '-ê . i’tii les endroits où le pins
grand revirement a eu lieu. ..... , . . v . .
e z, „ . A , , . j , Le 5 février, sur la ronte de New Edinburgh

Ce son ti me.i t de loyauté de la par rue Water à rue Sussex, et de là à New 
part îles i oe'etirs lr anda S en Edinburgh par les chars, une boucle 
faveur u il vréseiltant dans le d’oreille . n or. La person e la trouvant et
cabinet, IM, .o. , John C stigan, | ™ S, 1&2 'SS.
jjlii liUlllK UC aux e.ecteurs en moine hurgb, sera recompensée.

L’ELECTION r-E YORK, N

la somme
mi:>iqnp, ton! concourait à fai.oisou 
un uüdvau dus pii.s animés. 1. - i «ail.

membres des clubs de raquettes «. 
d’Ottawa ont eu une chaleureuse 
réception, hier soir, de la part de 
leu i s confrères de Montréal.

. . a«'tre 
tndidal 

bitr son
d’un

Bto iicw nouvelles pour liai

Je vendrai mes hui très d’ici jus
qu’après le carême pour 35 centins 
la pinte. E D Seguin.

Bloc Poulin, rue Principale. ont renvoyé-i 
es soumissions

PERDU

AO1. BRADLEY,
Secrétaire.

Dépt. des chemins de fer et canaux, 
Ottawa, 21 Janvier 1884.

jfE CANADA. 6 Février 1884
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